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Messieurs les Présidents, 

Mesdames, Messieurs et -pour beaucoup - Chers Amis, 

 

Permettez-moi de vous dire, Chers Présidents, que je tiens pour un honneur votre 

sollicitation qui me vaut, - aujourd'hui - de rendre hommage à votre confrère Pierre PREAU avec 

lequel j'avais eu le privilège de pouvoir tisser des relations d'amitié dès le début des années 60. 

 

Dans la mémoire que nous gardons de lui revient immédiatement l'éminent universitaire 

remarqué pour ses enseignements, ses écrits, ses conférences et son expertise dans ses analyses 

des évolutions de la société montagnarde, tout spécialement dans nos ALPES de SAVOIE. Mais 

au-delà de cette première image qu'il nous a laissée, qui donc était Pierre PREAU et quel a été son 

parcours ? 

 

Né à NEUILLY, de parents d'origine vendéenne comme en témoigne la consonance de 

son patronyme, c'est à l'âge de 10 ans - en 1939 - qu'il est placé dans une famille d'accueil haut-

savoyarde de SAINT GERVAIS pour bénéficier de l'air revivifiant que - selon un avis médical - 

sa santé exigeait... Après ce séjour il y reviendra bien souvent et il aura d'autant plus d'occasions 

d'être fidèle à cette destination en haute vallée de l'ARVE qu'il y connut —dans la famille qui l'a 

accueilli- sa future épouse, Marie-Thérèse ! 

Reconnu pour son attachante personnalité, présenter Pierre PREAU invite à distinguer dans 

l'intensité et la richesse de son parcours, le grand citoyen savoyard qu'il est devenu... tout en étant 

auteur, conférencier, chroniqueur mais bien sûr - et plus fondamentalement - chercheur, expert et 

- évidemment-professeur d'Université à GRENOBLE et à CHAMBERY. 

Dans la magnifique trajectoire qu'a représenté son itinéraire j'évoquerai donc 

prioritairement le « citoyen ».  

A ce titre Pierre PREAU a été un homme personnellement engagé non pas de manière partisane 

mais autour de valeurs fortes, un engagement qui l'a conduit à accepter de servir bénévolement 

l'intérêt général de la collectivité en de multiples circonstances. 



A la fin des années 50 il est, avec son épouse, membre d'un mouvement civique d'inspiration 

chrétienne se dénommant ″Vie Nouvelle″... à ne pas confondre avec l'Hebdomadaire savoyard du 

même nom auquel il a durablement apporté son soutien et sa collaboration pour l'analyse et le 

suivi de toutes les évolutions vécues par la SAVOIE... 

 

Joseph FONTANET, lorsqu'il accède à la présidence du Conseil Général, crée le Comité 

d'Expansion Economique de la SAVOIE et il mobilise - pour la qualité de ses travaux- des 

hommes comme Robert DALBAN et Pierre PREAU. 

 

Puis, tout naturellement, Pierre PREAU va apporter sa contribution à la création du Parc 

National de LA VANOISE, une protection de l'authenticité montagnarde qui lui était chère. 

 

C'est aussi, bientôt, après des recherches qu'il a entreprises sur les conséquences du 

développement de COURCHEVEL, qu'il se trouve impliqué dans la création de grandes stations 

de sports d'hiver de TARENTAISE et de MAURIENNE, développant des liens étroits avec des 

hommes comme Denys PRADELLE (à COURCHEVEL), Pierre LAINE, aux KARELLIS, à 

MONTRICHER, (″RENOUVEAU MAURIENNE″), Roger GODINO (aux ARCS), voire 

l'inclassable mais passionné - passionnant- Laurent CHAPPIS ! 

 

Pierre PREAU ne sera pas absent de la création de l'Atelier d'Architecture en Montagne ou de 

l'Atelier d'Urbanisme en Montagne, les professionnels de l'acte de construire ayant recherché ses 

avis pour enrichir leurs pratiques... 

 

Nous sommes alors dans les années 60 et Pierre PREAU portera intérêt à la naissance d'une 

nouvelle approche de la vie locale vers laquelle ira sa sympathie : c'est l'apparition des ″Groupes 

d'Action Municipale″, les GAM, et celui constitué à GRENOBLE remportera les élections 

municipales, en 1965. Pierre PREAU vivra six ans plus tard son unique engagement électoral en 

constituant, sous cette ″étiquette″ non partisane une liste dont il prit la tête à CHA.MBERY... 

pour les élections locales de mars 1971. C'était, disait-il lui-même, pour témoigner et non pour 

gagner ! 

 

Mais l'expert qu'il est devenu à partir d'une fine connaissance des évolutions économiques, 

humaines et sociales de la montagne... attache une grande importance aux échanges d'idées, aux 



confrontations d'analyses et, à ce titre, Pierre PREAU va développer de très nombreuses 

occasions de les multiplier avec une activité de chroniqueur, de conférencier, d’auteur ! 

 

On peut retenir l'intérêt qu'il porta à la création d'ALPES MAGAZINE, comme l'audience qui 

fut la sienne dans de multiples débats... ou comme le succès que connurent les ouvrages qu'il 

publia : ″L'esprit des lieux, le roman de la SAVOIE depuis 1945″, ou ″Les Etats savoyards par la 

Carte″, ou encore ″À la découverte des Pays de SAVOIE″... ou bien encore ses analyses du 

Recensement général de 1962 qu'il présenta sous le titre ″Où va la SAVOIE″ ? 

 

Pierre PREAU n'a cessé d'écrire et il a quitté ce monde en laissant à sa fille deux 

manuscrits. Nous y reviendrons car, hélas, la Société éditrice à laquelle on a dû la publication de la 

plupart de ses ouvrages, ″La Fontaine de Siloé″, a cessé son activité..., et il serait dommage que 

ses derniers travaux ne puissent être accessibles à nos bibliothèques et, bien, sûr, à ses lecteurs 

habituels ! Et, plus encore, qu'ils laissent en l'état un goût d'inachevé à son œuvre si riche... 

Pierre PREAU demeurera - notamment en SAVOIE - présent dans divers lieux culturels 

qu'il a fait profiter de ses savoirs dans la conception de leurs projets, comme cela a été le cas pour 

la ″Maison des Jeux Olympiques″, à ALBERTVILLE... ou pour la ″Galerie EUREKA″, à 

CHAMBERY. 

Mais Pierre PREAU aura surtout été le Professeur de Géographie ayant élargi cette 

discipline à une pluralité de dimensions qui lui sont complémentaires... l'enrichissant de nombre 

d'apports économiques, démographiques, paysagers, sociaux et humains ! 

Cette dimension centrale du parcours de Pierre PREAU - notamment lorsqu'il fut membre de 

jury à l'Ecole d'Architecture de GRENOBLE - a été rappelée lors de ses obsèques par l'un de ses 

anciens étudiants, Jean-François LYON-CAEN, auquel je vais m'autoriser à emprunter quelques-

uns des grands souvenirs qu'il garde de lui. 

En effet, si les Chambériens sont encore nombreux à se souvenir du Professeur d'Histoire-

Géographie qu'il a été, durant quelques années au Lycée Vaugelas, cela remonte désormais à une 

bonne soixantaine d'années ! Et bien vite Pierre PREAU avait été sollicité pour rejoindre, à 

GRENOBLE, l'Institut de Géographie Alpine qui aspirait à enrichir son corps professoral d'un  

″connaisseur″ des transformations que connut la montagne avec le tourisme à partir du 

développement du ski alpin et des séjours de neige... 

Mais, rapidement, Pierre PREAU allait rejoindre le ″CERAT″ - c'est-à-dire le Centre d'Etudes et 

de Recherches sur l'Aménagement du Territoire, associé à l'IEP de GRENOBLE, qui comptait 



une équipe pluridisciplinaire de sociologues, géographes, économistes, démographes, 

aménageurs... impliquant des ″acteurs de terrain″, notamment savoyards, de l'aménagement de la 

montagne comme développeurs de stations de sports d'hiver. 

A partir de la recherche qui fut la sienne sur la création de la station de COURCHEVEL 1850, 

Pierre PREAU avait centré ses études sur le changement social dont le développement touristique 

a été â l'origine. C'est ainsi que son enseignement s'est nourri de ses liens avec le réel et de sa 

connaissance du terrain..., et c'est sur de telles bases qu'il invita ses étudiants â un certain 

pragmatisme dans la définition de leurs sujets de mémoires, leur conseillant écoute des acteurs, 

arpentage des lieux, observation des évolutions... 

Au cours des années 1981/1984 les travaux de Pierre PREAU enrichirent —je peux en témoigner 

- les travaux parlementaires consacrés à l'élaboration de la ″loi montagne″ qui, sans remettre en 

cause la dimension nationale de la création de nouvelles stations avec la procédure dite des 

″Unités Touristiques Nouvelles″, donna aux acteurs du terrain - et notamment aux élus de la 

montagne - des prérogatives se traduisant notamment par une maîtrise du manteau neigeux et la 

conclusion de ″conventions″ avec les investisseurs obligeant ceux-ci à intégrer des attentes locales 

dans leurs projets le processus de création de nouvelles stations de sport d'hiver n'était plus 

largement confisqué par le niveau national et les acteurs locaux retrouvaient de réelles 

prérogatives... En moyenne montagne la création de la redevance ″ski de fond″ allait donner aux 

Communes concernées par cette activité de réels moyens de maîtriser le développement de cette 

pratique sportive tout en se voyant assurées de ressources compensant, enfin, les charges induites 

par cette activité.., exigeantes en respect de mesures réglementaires. 

Pierre PREAU s'était réjoui de ces avancées valorisant le tourisme en montagne mais, dans le 

même temps, il apprécia que l'agriculture de montagne se voit reconnaître - sinon par la loi du 

moins par les travaux qui l'ont accompagnée - un droit à compensation du handicap naturel 

reconnu plus seulement pour l'altitude mais pour la pente et les contraintes qui l'accompagnent en 

termes de difficulté d'exploitation et de rendement.,. Ce n'était pas un changement marginal car le 

Directeur des Syndicats Agricoles en SAVOIE, Jean MURGUET, bien connu comme Conseiller 

Général élu d'AIX LES BAINS, releva un décuplement -jamais remis en cause depuis cette 

année-là- de l'enveloppe financière de cette forme de soutien à l'agriculture de montagne dans 

notre Département entre 1984 et 1985 

En 1991, Pierre PREAU a rejoint l'Université de SAVOIE où il s'est vu confier - comme 

couronnement de sa carrière qui allait s'achever - la création d'une chaire consacrée à 

l'enseignement du tourisme. 



Là encore sa pédagogie fera une grande place à une invitation de ses étudiants à l'observation des 

réalités concrètes, à l'arpentage des lieux, à la rencontre des acteurs... toutes dimensions donnant à 

ses enseignements l'assurance de faire acquérir aux intéressés maturité et autonomie. 

Resté en lien avec ses Collègues grenoblois, en 1995, Pierre PREAU participe à leur recherche 

ayant pour thème ″La montagne au XXème siècle″ qui va être l'occasion d'interroger la 

transformation de la montagne par le ski alpin en recueillant les témoignages des pionniers et des 

acteurs... 

 

Le 11 décembre 2001, sollicité moi-même -deux mois jour pour jour après le terrible attentat du 

World Trade Center - pour aller à NEW YORK exposer les caractéristiques de la politique 

française de la montagne dans le cadre de l'année internationale de la montagne, décrétée - pour 

2002 - par l'ONU, nous avons, avec Pierre PREAU, un solide échange préparatoire de cette 

intervention et je lui en sais encore gré... 

 

De son côté, il parrainera le projet de ses Collègues grenoblois d'organiser, pour cette même 

année internationale de la montagne, un projet d'exposition itinérante sur le thème de la 

transformation des ALPES par la valorisation de leurs ressources naturelles, une exposition qui a 

été présentée dans 25 sites... dont SAINT GERVAIS que Pierre PREAU allait bientôt rejoindre 

en faisant le choix d'entrer dans une maison de retraite proche de sa fille Michèle, de ses petits-

enfants et arrière-petits-enfants. 

 

Les années qui suivirent ont été l'occasion pour Pierre PREAU - comme j'en ai déjà fait mention- 

de rédiger deux ouvrages, dont l'un consacré à la mutation de la montagne illustrée par son 

exceptionnelle collection de photographies prises à l'occasion des années pendant lesquelles il ne 

cessa de la parcourir avec les exceptionnels talents d'observation qui ont été les siens... 

Ces ouvrages sont à l'état de maquettes... en attente d'une publication que l'on ne peut  

qu'espérer ! 

Voilà, nous en conviendrons tous, un parcours de vie particulièrement riche et intense qui ne s'est 

– hélas - pas terminé sans une douloureuse épreuve de santé qu'il affronta avec courage et 

volonté, réussissant à remarcher - à l'étonnement des médecins - après de lourdes opérations 

Merci à sa fille Michèle et à toute sa famille d'avoir su adoucir les difficultés de sa fin de vie ! 

Pierre parti de ce monde, nombreux se souviendront de la passion hors du commun qui fit la 

sienne pour son domaine d'expertise... la montagne. 



Nous n'oublierons pas – notamment - le message qui était le sien pour conclure nombre 

de ses conférences par une invitation à ses auditeurs de respecter les richesses - et fragilités - de la 

montagne... terminant souvent ses propos par ces mots en forme d'appel à une responsabilisation 

: ″dis-moi comment tu aménages l'espace, je te dirai qui tu es...″ 

 

Invitant ainsi au respect et à la réflexion, Pierre PREAU n'aurait pas renié le propos d'un autre 

grand savoyard, Joseph de MAISTRE, qui avait écrit sur ce même thème ″Dans la montagne, la 

Patrie a une physionomie, dans la plaine elle n'en a pas. C'est une femme sans visage...″ 

 

Assurément pour Pierre PREAU - l'auteur comme l'expert ou l'universitaire - ce visage donné à la 

patrie par la montagne fut une inépuisable richesse qu'il s'attacha à faire partager - avec succès - 

par ses multiples auditoires qui, comme ses étudiants, comme ses confrères et comme ses amis, 

ne l'oublieront pas 

Louis Besson 

17 novembre 2021 


